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puvrage, i fouvent entrepris fans fuccés,
aura, fi vous le voulez , fon accorapliffement
fous mon Regne.

I. Lacongratu'ation que la Reine fe fait
Elle méme, ftmb!loit lui devoir attirer des
Adrefles de felicitation de 1a part de toutes
les Communautez de fon Royaume; Car  Conrefla-
les Anglois ne fout pas fort avares de ces #ions fur ce
fortes de Complimens, puis qu'a la moin- Traszé.
dre occafion, ils en accablentla Cour :
Aparanment qu'on. attend la décifion du
Parlement d’Angleterre fur les additions
& les changements que celuid’Ecofiea faits
aux articles de ce Traité: elles ont déjapro-
duit quelques conteftationsdans la Chambre
des Communes, qui, piobablement fe ter-
mineronti la fatistation de la Cour.

La Chambre-Haute ne travaillera point
fur ce Traité, que celle des Communes
n’ait achevé d’en examiner tous lesarticles;
Cependant les Pairs Eccleﬁaﬂfques ont fait pory .
paffer un Bil pour la fureté de I'Eglife [ml‘" dan-
Anglicane, afin de s’oppofer a 'Aéte du ,
Parlement d’Ecoffe en faveur de la Reli-
gion Presbrterienne. Ce qui donma lien 2
ce Bit fut une remontrance du Comte de
Nottinghan qui tendoit a prouver le danger
auquel le Traité d’Union expofoit I'Eglife
Anglicane. Le Lord Sommerfet poufia
certe matiere plus loin,en propofant de fu-
primer toutes les Se&es établies en Angle-
terre, & de n’y plus fouffrir que les Reli-
gions Anglicane &Presbiterienne,qui étoicnt
les plus-anciennes dépuis qu'on s’étoit fe-
paré de I'Eglife Romaine ; mais fa propo-
fition fut rejettée comme préjudiciable 3
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